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Le nommé Maurice Bichon a tiré deux coups 
de pistolet à bout portant sur son Ma, et chose 
inouïe, ne l'a pas atteint, le pistolet avait dé
vié. 

Maurice Bichon, était un misérable, jaloux, 
paresseux, ivrogne, et d'un caractère des plus 
violents. Pendant quinze ans il a maltraité sa 
famille et surtout ta malheureuse femme, qui 
jouit, elle, de l'estime générale. 

Depuis quatre ou cinq ans, il avait quitté le 
pays, abandonné sa famille, travaillant cepen
dant dans l'arrondissement et ne reparaissant 
de temps à autre, dans Avesnes-lez-Aubert, 
que pour se livrer à ses habitudes d'ivrognerie i 
et des tentatives d'assassinat sur sa femme, à 
laquelle, à plusieurs reprises, il a porté des 
coups de couteau. 

Avant-hier il vint au village et lit appeler 
son fils» qu'il conduisit dans un estaminet peu 
éloigné de la demeure de sa femme. Ils causè
rent pendant quelque temps et sortirent en
semble, qnand, tout à coup, le misérable 
montrant un pistolet à son Ma, lui dit : Tu 
vois que je puis me défendre et attaquer même. 
— Cachez votre arme, lui répondit son 111s, on 
pourrait vous voir. 

- Bah '. je ne crains personne. 
Et, en disant cela, faisant un pas en arrière, 

il mit son fils en jeue. 
Celui-ci rentra vivement dans le cibaret 

poursuivi par son père, qui lit un faux pas et 
tomba sur les genoux, en faisant feu à deux 
reprises. 

Les balles déchirèrent les habits du jeune 
homme, en effleurant légèrement son dos. 

Il dut la vie à la chute de son père. 
Bichon prit alors la fuite par la route de So-

lesmes, sans qu'on ait pu l'arrêter. 
Mais hier, a (Juiévy, village éloigné de 6 ki

lomètres d'Avesnes-lez-Aubcrt, l'assassin se 
trouva en face de M. Moreau, meunier a 
Avesnes-lez-Aubert, qu'il salua audacieuse-
ment. 

M. Moreau dit alors à un Monsieur qui l'ac
compagnait : Voici l'assassin d'hier, allons 
prévenir les autorités. 

Bichon venait d'entrer dans un cabaret. Peu 
de temps après, le maire de Quiévy, accompa
gné de quatre hommes, arrivait au moment 
même où Bichon sortait de ce même cabaret. 

En voyant les gens qui venaient l'arrêter, le 
misérable, le pistolet à la main, pircuetta et 
s'écria à haute voix ; Allons, Maurice, tu en as 
fait assez ! 

Et il se fit sauterie crâne ! 
La mort fut instantanée. 
Triste liu d'une triste vie 1 

— MAUBECGB. — Toutes les usrr.es de Mau-
beuge continuent à chômer fauta de charbon, 
et les directeurs ne savent pas encore s'ils 
pourront bientôt reprendre le travail. 

Dan»le bassin de la Sambre.- les hauts four-
naux du Nord ne peuvent occuper qu'une par
tie de leurs ouvriers ; 700 environ sur 1,200 ne 
travaillant pros depuis deux jours. 

L'établissement dirlpé par M. Sepulchre à 
Sous- le-Bois-Maubeuge, qui n'occupe pas 
moins de 790 ouvriers, a dû arrêter mercredi 
le travail jusqu'à lundi. 

La Providence, a Uaumont, continue à tra
vailler, n a i s on manquera sans doute de char
bon aujourd'hui et on devra renvoyer les 1,300 
ouvriers que compta cette usine ; il en sera de 
même à Saint-Mareel qui occupe 890 ouvriers. 

Les ateliers de construction de MM. Schryver 
et Cie, la fabrique de tubes en fer, l'usine des 
produite chimiques, la fabrique Géhu pour les 
fers à cheval, les fonderies et autres ateliers 
fermeront aujourd'hui s'il ne leur arrive pas de 
charbon d'ici là. 

B S t a - t - G i - w i l d e R o u b a i x . — 
DÉCLAMATIONS DB NAISSANCES du 27 décembre. 
Louis Dannequin, rue de Sébastopol. cour De-
lys. — Henri Bonduelie, rue des Fleurs — 
Je.inne Roy, rue d'Arcole. — Célina Debuchy, 
rue d Aima, 217. — Félix Vanacker, rue des 
Anges. — Elise Léman, aux 3 Ponts. — Albert 
Desmet, rue du Pile, 5». — François Chris-
tiaens, rue de la Balance. — Blanche Wee-
maes, rue de Magenta, 15. — François Devogel, 
rue des Longues-Haies. — Louise Vitté, rue 
de l'Aima, fort Wattel, 14.— Etienne Moulis, 
rue des Fossés, à la caserne de la gendarme
rie , „ 

Du 28. — Arthur Lenglez. rue du Bassin, 8.— 
Maria Carriaux, rue des 9 Mètres, au Pile. — 
Marie Chrétien, rue de la Basse-Masure, cour 
Lagache, 15. — Henri Bouvy, rue de la Banque 
41. —Alfred Verhoest, rue du Moulin, cour 
Boyaval, 10. — Alfred Leblanc, sentier du Bal
lon. — Gustave Tassart, rue du Tilleul, 8. — 
Flore Saegaert, rue du Moulin-de-Roubaix — 
Louis Tiberghien, au forl Mulliez, cité Salem-
bier. — Jeanne Dewitte, rue du Tilleul, 68. 

DÉCLARATIONS DB DBCBS nu 27 décembie. — 
Honore Lherminez, 66 ans, rue du Collège, 89. 
— Pierre Loridant, 74 ans, à l'Hospice. — Si
mon Levage, ï ans, rue de l'Epeule, cour Dç-
lobel, 13. — Jeanne Deschamps, 1 an, rue Pel-
lart, fort, Mulliez, 29. — Jean David, 75 ans, 
rue de l'Ermitage, cour Billot, 22. — Henri Le-
comte, 2 mois, aux 3 Ponts, cour Watteau, 145 
— Maria Detrain, 11 mois, au Pile. — Anna 
Desmedt, 48 ans, rue des Longnes-Uaies. — 
Albert, présenté sans vie, rue de Naples. — 
Evrard Serné, 1 an, rue Ste-Thérèse, cour Ber
nard, 33. — Hermance Leclercq, 3 mois, rue 
de la Ciuingmette, cour Tiberghien, 5. — Rosa
lie Deveusere, 66 ans, ménagère, rue Bernard, 
eeur Boyaval, 3. — Pierre Delmoile, 1 au, rue 
Bernard, cour Bernard, 38. — Legrand, pré
senté sans vie, rue d'Alma, 63. — Célina Tirsel, 
1 an, rue du Fort, 19. . 

Du 28. — Marie Vienne, 7 mois, Grande-Rue 
cour Duthoit, 3. — Clotaire Hazebrouck,3 mois, 
rue de l'Arc, 11, fort Bayart. — Caroline Jonet, 
74 ans, rentière, rue Notre-Dame, 31. — Jean 
Sanders, 1 an, rue Ste-Elisabeth, 3. — Jean 
Calions, 76 ans, journalier, Hôtel-Dieu. — Ar
thur Potteau, 22 ans, rattacheur, rue Saint-
Vincent-de-Paul. fort de Messine, 35. —-Rosa
lie Ponseele, 4» ans, ménagère, rue de 1 Hcm-
malet, cour Dballuin, 9. 

MARIAOBS du 27. — Jean-Baptiste Hauwel,34 
ans, tisserand, et Rosalie Carette, 35 ans, tis-
serande. — Carlos Hourez, 21 ans, tisserand.et 
Augusline Chrétien, 19 ans, tisserande.—Char
les Mossion, 25 ans, mécanicien, et Marie De-
kuyver, 19 ans, soigneuse. 

É l t a t - o i ^ i l Am T o t t r c o i m » 
DÉCLARATIONS M NAISSANCES nu 27 décembre. 
— Jean Fourmentin, rue du Sentier. — \ ic tor 
Vanwassenhoven, rue de Paris. — Zoé Desve-
nain. Blanche-porte. — Hubert LaUeman , 
Marlière. , . - . , 

Di»28. — Auguste Vernaeckt, rue de Memn. 
— Jeanne Catteau, rue Joire. — Auguste Cal-
logne. Chêne Houpline. — Louis Desreux, 
Blanc-Seau.— Jules Clovis Nassens, rue des 
î* arvft m i s 

D u « . — Célina Castelain, rue Motte. — Au
guste Dujardin, Blanche-Porte. — Jules Gri-
monprez, Croix-Bouge. - Achille t remaux, 
rue du f lllîul. — AlberUne Delporte rue St.-
P i e r r e . _ Jeanne Dessauvages, rue du Prince. 
— Léon Herry, Blanc-Seau. 

DÉCLARATIONS BB DBCBS DU 27 déœrnbre. -
Joséphine Bossut, 68 ans, épouse de Philibert 
I epontre, rue de Lille. - Marie Apchin, 80 ans 
et 8 mois, rue de Lille. - Célina Honore, 47 ans, 
veuve de Louis Rousseau, a 1 Epine. — Emile 
Gnesquier, 33 ans et 10 mois. Blanc- ̂ eau. — 
Catherine Lahousse, 65 ans et i l mois, épouse 
de François Salembier, Croix-Kouge. 

Du 28. — Jcan-LoOis Dutilleul, C3 ans et 9 
mois, ehemin des Mottes. 

Du 29 — Fleurisse Bodin, 80 ans et 5 mois, 
sentier de Roncq. — Henri Deprost, 38 ans et 
1 mois, mécanicien, époux de Louise Lambert 
rue Ste-Ursule. — Sidonie Victors. 5 mois, 
Chemin des Mottes. — Baptite Nuytens. 4 ans 
et 5 mois, Blanc-Seau. — Philippe Lemahieu, 
76 ans, journalier, Epinette. — Henri DaL 3 mois 
et 16 jours, rue de Menin. 

MABIAGSS du29 décembre. — Henri-Augustin 
Bourgeois, trieur, 25 ans, et Maria-E-uestine 
Jeunot, 23 ans, sans profession. 

Convois funèbres & Obits 
i 2~£irft?âis e t connaissances de la fan.iue 
L A U S U U S , , qui, par oubli, n'auraient pas reçu 
de lettre de faire paH du décès du Dame 
Catherine FOURNIER, épouse de Monsieur 
Louis LADSOUS, décédée à Roubaix le 29 dé
cembre 1879, dans sa 56e année sont priés de 
u 3 ^ . î e r i 9 Présent avis comme en tenant 
?-£»1*£V,?e bien vouloir assister à la MESSE DE 
VUNTOI. qui sera célébrée le mardi 30 courant 
a 9 heures, aux VIGILES, le même jour, à 4 
heures, et aux CONYOI ET SERVICE SOLEN-
iNi,l_S qui auront lieu le mercredi H dudit 
mois, a 9 heures 1/2 en l'église Notre-Dame. 
— L assemblée h la maison mortuaire, rue 
de la Redoute, 67. 

PRIX DU PAIN 
POUR SERVIR DB RKQLK AUX BOULANGERS 

Pain de menace. 
Composé de d e u x tiers de blé blanzé 

et u n tiers de blé roux ou m a -
c a u x . 

Le pa in d'un k i logramme et demi 
est taxé , par ki logramme, à. . 0,33.00 

Pain de deuxième qualité. 
Le pain d'un ki logramme et demi 

est taxé, par ki logramme, à. . 0,37.50 
Pain blanc. 

Composé c o m m e l e précédent, avec 
extract ion de 25 pour 100 de 
son, remplacé par la m ê m e 
quanti té de fleur. 

Le pain d'un ki logramme et demi 
est taxé, par ki logramme, à. . 0,41.00 

Pain de fleur,dit pain français. 
composé de fleur de première qua-

Le pain de 12'ogrammesest taxé à 0,05.75 
Les d e u x pains , à 0,11.50 
Les quatre pains, à 0,23.00 
Les hui t pains , à 0,46 00 

Fait à l'hôtel de la mairie de Roubaix, le 
29 décembre 1879. 

Le maire de Roubaix, c. DAUDET. 

B e l g i q u e 
MONS. — La grève du Borinage. —La Tribune 

de Mons, dit qu'un escadron de lanciers a été 
dirigé vendredi sur le borinage, et que cent 
gendarmes, expédiés du Brabant, sont arrivés 
à la caserne de Mons. 

De son côté, le Journal de Mons croit savoir 
que, dans la nuit de vendredi à samedi, envi
ron deux cents houilleurs, parmi lesquels 
beaucoup de femmes, ont pillé les rivages de 
Jemmapes et ont emporté une assez grande 
quantité de charbon. Il ajoute que la gendar
merie a été mandée en toute hâte, mais il 
ignore si des arrestations ont été opérées. 

Au dernier moment, nous apprenons que, 
indépendamment de l'escadron de lanciers dont 
parle la tribune de Mets, un bataillon du 1er 
chasseurs à pied est parti pour Wasmes et 
D mr, deux compagnies du 13e de ligne sont 

.ailéesau F l é n u e t à Pâturages, et deux autres 
compagnies du 13e sont consignées. 

Dans un meeting qui a .eu lieu vendredi à 
Cuesmes. des ouvriers ont proposé de descen
dre à Douret a Boussuls iendemain,pour faire 
remonter les traits. C'est pourquoi l'autorité a 
cru devoir prendre .les mesures nécessaires 

. pour parer à toute éventualité <et protéger, au 
besoin, les ouvriers qui se sont décidés à re
prendre le travail. 

La situation, en somme, sst toujours à peu 
près la même. Il y avait samedi reprise par
tielle dans certains charbonnages. 

BRUXELLES.—On mande de Bruxelles qu'une 
vive agitation se manifeste sur divers points 
de la grève du Borinage. A Quaregnou, la mai
son d'un porion a été minée ; des cartouches 
de dynamite introduites dans les trous ont 
éclaté pendant la nuit, brisant les vitres et 
renversant les meubles. Toute la famille de 
l'ouvrier était présente, mais il n'y a au. per
sonne d'atteint. Des attentats analogues ont 
été commis à la Bouverie et au Flénu. De 
plus, des menaces sont adressées par écrit 
aux ouvriers qui persistent à descendre dans 
les mines. On signale toutefois la reprise du 
travail dans diverses fosses. 

T 3 F « . I J Q T j r < t f A . X T a g I 

AFFAIRE DES FRÈRES D E BRIQNOLKS 
Nous avons déjà fait connaître les détails 

de cette affaire. Le conseil municipal avait 
résolu, on se le rappelle, l 'expulsion des 
Frères établis dans u n e maison d'école lé
guée à la vil le de Briguoles par M. le cha
noine Riquier, sous la condition expresse 
du maint ien des instituteurs eongréganis-
tes. 

Voyant ainsi méconnaître les volontés du 
testateur, les héritiers de M", le chanoine 
Riqui<" ignèrent la vil le et demandèrent 
la r< Vocat >u de la donation pour cause 
d' iLClicu on de la condit ion attachée à la 
libéralité. 

Le tribunal a fait droit a cette demande , 
e t voic i le texte d u disposilif du jugement 
longuement motivé qu'il a rendu : 

« Par ces motifs : 
> Le tribunal civil de première instance 

de l 'arrondissement de Brignoles, départe
m e n t du Var,après en avoir délibéré confor
m é m e n t à la loi, jugeant en matière ordi
naire et en premier ressort, sans s'arrêter 
aux Uns et exceptions de la Commune — 
dont elle est démise et déboutée. 

» Prononce à son encontre, et pour cause 
d'inexécution des condit ions, la révocation 
de la donation à el le consentie par M. le 
chano.ne Riquier; 

» Ordonne que les b iens , meubles et i m 
meubles qui en ont fait l'objet, rentreront 
libres de toutes charges et hypothèques du 
chef du donataire entre les mains des de
mandeurs en leur qualité de cessionnaires 
des héritiers du donateur : 

> Ordonne de ce chef l 'exécut ion provi
soire nonobstant appel, sans caution, du 
présent jugement ; 

» Dit que, faute par la c o m m u n e d'avoir 
exécuté les condit ions de la donation, les 
demandeurs sont fondés à lui demander, 
en réparation du préjudice résultant pour 
e u x de cette inexécut ion, dos d o m m a g e s -
intérêts dont le chiffre sera ultérieurement 
fixé; 

> Rejette les demandes do la c o m m u n e , 
tendant au remboursement des frais de 
l'acte de donation, ainsi que de la s o m m e 
de 7,000 fr. 

« Et avant dire droit au fond sur les i m 
penses et dégradations effectués à l ' immeu
ble qui a fait l'objet do la donation 

» Nomme : Daniel , ingénieur civil,Icard, 
entrepreneur maçon, tous deux demeurant 
à Brignoles,et Ricaud père, ancien greffier, 
demeurant à Cotignac. 

«Experts à l'effet ( serment préalablement 
prête entre les mains do M. le président d u 
siège e u -du magistrat qui en remplira les 
fonctions). 

» ! • De décrire l ' immeuble dont s'agit, 
tel qu'il était lo 21 juin 1845, époque de 
l'acreptalion de la donation par la com
m u n e de Brignoles et tel qu'il est aujour
d'hui ; 

» 2° De vérifier et constater les a u g m e n 
tations que la c o m m u n e y a faites; 

* De rechercher et indiquer les sommes 
qu'elle a payées pour ces augmentat ions, 
sans y comprendre toutefois celle qui ont 
été faites par les bienfaiteurs ou par les 
Frères e u x mômes, — eu un mot, par tout 
autre que la commune; 

» 3" D'estimer la plus-value que ces aug
mentations ont pu procurer audit immeu
ble, abstraction fa: te de la plus-value pou
vant résulter du bénéfice du temps; 

» 4° De dire quelle était la valeur de 
l' immeuble au moment de la donation, 
quelle est sa valeur actuelle, quelle est la 
plus-value résultant du bénéfice du temps; 

» "6° De vérifier si des dégradations ont 
été commises; en cas d'affirmative, d'en i n 
diquer la nature et la valeur; 

» Autorise les experte à s'entourer de 
tous renseignements et à faire toutes cons
tations, recherches et vérifications ut i les a 
l 'accomplissement de leur miss ion et à 
éclairer la religion du tribunal; 

» Dit que les experte dresseront de leurs 
opérations u n rapport détaillé qui sera par 
e u x déposé au greffe, pour être ensui te par 
les parties conclu et par le tribunal statué 
ce qu'il appartiendra; 

«Dit qu'en cas de refus ou d'empêche
ment de l'un e u de plusieurs des experts , 
il sera pourvu à leur remplacement, par 
ordonnance de M. le président sur s imple 
requête à lui présentée par la partie la p l u s 
dil igente ou m ê m e d'office. 

• Ordonne l'enregistrement de la copie de 
la lettre de M. le maire de Brignoles à M. 
Aurran, en date d u 10 janvier 1842. 

» Condamne la commune aux dépens, y 
compris tous les frais d'enregistrement du 
présent jugement . 

» Réserve aux demandeurs, comme c o n 
tribuables, tous leurs droits et actions, tant 
contre Joseph BoDnefoy et les autres m e m 
bre» d u conseil municipal , que contre qui 
il appartiendra. » 

NOUVELLES"DU MATIN 
U N D U E L 
Paris, 29 septembre, 8 h. 

Un duel a eu lieu aujourd'hui entre 
M. Humbert et M. Mayer, directeur de ja 
Lanterne. 

L'épée de M. Humbert s'est cassée. 
Le duel a été ajourné par suite du manque 

d'autres épées . 
Les témoins se réuniront ce soir pour 

décider quand il recommencera. 
U N I N C E N D I E A B O S T O N 

Boston 28 décembre. 
Un grand incendie s'est déclaré dans les 

rues Devenshire et Fédérale. 
Beaucoup de magasins ont été détruits. 

Les pertes sont évaluées de 21 à 22 mill ions 
de dollars ; elles sont couvertes par les 
assurances. 

du ministère à M. de Freycinet avec lequel 
il aura une conférence. 

M. le comte de Pontécouiant, directeur du 
cabinet de M. Waddington, quitte les fonc
tions qu'il occupait , et rentra dans l ' inac
tivité de son grade de ministre p lén ipo-
tentiaire. 

M. René Vallery Radot, secrétaire parti
culier d e M. d e Freycinet , succédera à M. 
Lofrane dans les fonctions de secrétaire do 
la présidence d u conseil . 

La commiss ion m i x t e chargée d'arrêter 
la formule définitive du projet de loi sur le 
service d e l'état-major, s'est réunie hier, 
dans l'après-midi, au ministère de la guerre 
pour se constituer. 

M. Duclere, sénateur, a été n o m m é pré
s ident , ot M. Pâtissier, député , secrétaire. 

La commiss ion a décidé de borner son 
travail à l 'examen des points sur lesquels 
le Sénat et la Chambre ont adopté des so lu
tions différentes de ne pas rentrer dans le 
principe m ê m e de la loi , à savoir : si le 

reçu dos instructions pour appuyer , le cas 
échéant, l e s demandes anglaises , ce m i s 
sionnaire étant a l l emand. 

L sultan recevra aujourd'hui M. Layard; 
il est probable qu'une solution rapide et 
satisfaisante du différend interviendra. 

Constantinople, 29 décembre. 
M. Layard a reculé jusqu'à mercredi le 

délai pour la réponse à sa demande relhii-
v ornent à. la mine en liberté de Ahmed . 

Saïd-Pacha e t Saras-Pacha ont proposé 
au Sultan d'arranJèlf l'affaire et onèro i t 
que 1* Porte donnera: demain sa réponse. 

La séance 4 e la commission turco-greeque 
a été renvoyée à demain mercredi. 

D C R N I I i l R E H E U R E ! 
Une c i r c u l a i r e -de I M. do F r e y c i n e t 

Paria, 30 décembre. 
Avant d e quitter le ministère des travaux 

publics, M. de Freycinet - a adressé à l'in
génieur en chef une circulaire d? ns laquelle 
il expr ime les regrets qu'il éprouve d e se 
séparer des ingénieurs, i 

M. de Freycinet -ajoute qu'il aimait pas»-
c ô r p s o e l 'éût-major'sera'ouvert o u fermé" i S ' f î P ^ f i î î i S î ï ' î ^ ™ ' e « ! ! t . 5 , i ' . i L ! 5 flaWait 

On pense qu'ainsi circonscrit, le travail 
de la commiss ion ne comprendra que quel
ques séances, et que cet important projet 
pourra être discuté et voté dès les pre
mières semaines do la sess ion de janvier. 

L E N O U V E A U M I N I S T E R E E T L A j 
P R E S S E 

Paris, 29 décembre 8 h. soir. 
M. Emile de Girardin, dans la France • 

qualifie le nouveau ministère de ministère 
imprévu. Ii doute qu'il suffise à' désarmer 
l'Union républicaine et l 'extrême gauche . 
La Liberté dit qu'il est difficile de prévoir 
la politique du cabinet. 

Le Temps trouve que sans être brillant 
de surface le ministère a toute la solidité 
du groupe qu'il représente. Il dit qu'il aura 
la majorité longtemps et jusqu'aux élec
tions s'il a le courage Je s e n opinion et le 
sentiment de son Viai rêle qui «si d'offrir et 
même d'imposer à toute la gauciie l es s o 
lutions m o y e n n e s sans lesquel les il n'y 
aurait plus qu'une politique de gauche 
radicale ou de centre gauche subissant le 
concours de la droite' et entraînant ainsi 
vers la dissolution. 

L'Union dit que le nouveau ministère est 
l' instrument de M. Gambetta. 

Il invi le ses amis à commencer à se pré
occuper des futures élections. 

L'Ordre ne croit pas à la durée de la nou
velle combinaison. 

Le Moniteur et le Français constatent la 
fin piteuse du centre gauche. 

M. Mayer a reçu de ses témoins la lettre 
su ivante : 

Mon cher Monsieur Mayer. 
Il est de notre devoi r de v o u s faire c o n 

naî tre les c ; -constances par su i tes d e s 
quel les noua ne pouvons v o u s remettre u n 
procès-verbal s igné par les quatre témoins 
de votre rencontre avec M. Humbert, 

Ce procès-verbal avait été commencé 
d'un c o m m u n accord de la manière su i 
vante : 

a A la suite d'une polémique engagée 
entre la Lanterne et le Mot d'Ordre, u n e 
rencontre à l'épée à été décidée entre MM. 
Eugène Mayer et Alphonse Mayer. 

a Mes témoins de M. Eugène Mayer 
étaient MM. Bose, député du Gard, et Par-
rot, capitaine en retraite. 

« Ceux de M. Alphonse Humbert étaient 
MM. Emile Richard et Charles Tabaraud, 
rédacteurs au Mot d'Ordre. 

« La rencontre a eu lieu à l'épée. A u 
deux ième engagement , l'épée de M. H u m 
bert s'étant rompue, le combat a dû c e s 
ser. » 

Arrivés à ce point, nous avons , selon j g ^ * r T 
votre désir, démandé aux témoins de M. i 
Humbert que le procès-verbal constatât la 
présence snr le terrain dr> combat, des 
deux eoctours qui accompagnaient les par
ties, ainsi que de M. Lepelletier. 

Nous avons éga lement déclaré à ce* 
messieurs que nous avions reçu de vous 
le mandat de réclamer une seconde ren
contre et d'en fixer la date à après-de
main. 

Los témoins de M. Humbert s'étant re 
fusés à faire dans le procès-verbal ces d e u x 
constatations, nous leur avons déclaré, 
c o m m e nous vous le déciarohs, que notre 
mandat se trouve épuisé . 

Agréez,cher Monsieur Mayer,l'assuranee 
de no* mei l leurs s e n t i m e n t s . 

M. PAR ROT, 
capitaine en retraite. 

K. Bosc , 
député d u Gard. 

Paris, le 29 décembre 1879. 

de la conduire à bonne fin avec e u x 
I l exhorte aussi l es ingénieurs à- cont i 

nuer l'œuvre c o m m e n c é e avec son succes
seur qui a adopté et défendu va i l lamment I 
son projet. 

Le ministre termine en disant qu'il n e 
cessera pas de suivre at tent ivement les 
travaux des ingénieurs e t de s'intéresser 
à e u x . 

C O M M E R C E : 
«OURSE DB PARIS 

Servies jeuternewtenttl) 

3 0/0 
3 I/O amortissable. 
4 1/2 0/o. . . . 
Emprunts I 0/0. . 

29 BEC. 

I l 95 . / . 
14 35 . / • 

112 20 
11Ï0S . / . [11485 . / 

•1 30 . / . 
«3 65 . / . 
11200. / . 

Dépêches de MM. Scblagdenbauffen ot C* 
représentés à Roubaix par M. Bulteau-Gry-
monprez : 

Havre, 30 décembre. 
"Ventes 300 balles. Marché calme. 

Livorpool, 30 décembre. 
Ventes 8,000 b Marché calme. 

New-York, 30 décembre. 
Soton, U 1/2. 
Kecottoo «1.000 b. 
New-Orléans low-middl ing 811/2 

> * *6 «y» 

M t t r c h 4 d « V » n r a « e a « 9 d é e e a i 
Prix par hectolitre : Froment blanc, 15 »c 

Î6 »»; Froment roux, »» »» »» »»; Seigle, 17 «» 
18 »»; Avoine, 12 50 13 S0. Prix par 100 kilnr 
grammes: Pommes de terre jaunes, 12 » 13 «« 
l 'onmas de terre rouges i;i te-14 »»; Beurre p«« 
1, 2 leil. I 54 1 72; CEuls, par 25, 2 50 5 >». 

HOILKS, GKAINSS MX TOURTBAUX 
Huile de colza, l«?s 100 kilos, 73 »» »» »»; Huile 

de lin, les 10» kiios, 62 »» se »»; Graine de colza 
indigène et>étrangere, 100 k., 30 »» »» »»; Grai
ne de lin indigène, les 100 kilos, 37 »» ».> »»; 
Tourteaux de colza, les 100 kilos, 18 50 »> »», 
Tourteaux de lin, les 100 kilos, 25 »» 10 se; 
Tourteaux de chanvre, »» »> >» >». 

Observations: Huile de colza: Demandée. Sur 
les quatre premiers mois 75 fr.—Hnile de lin : 
Très-rare. —Graine de colza: Rare. — Graine 
de lin : Demandée.—Tourteaux: Demandée. 

Selon le Temps, M. Martin Feuil lée passe
rait sous-secretaire d'Etat au ministère de 
la justice. 

• M 

La Presse dit que M. Humbert a obtenu 
u n sursis de .quinze jours pour se const i 
tuer prisonnier. 

M. Baudry-d'Asson a comparu aujour
d'hui devant le juge d'instruction. 

NOUVELLES DU SOIR 
Le Journal officiel d'aujourd'hui publie 

les décrets nommant les .-ous-secrétaires 
d'Etat. Voici les noms des nouveaux secré
taires : 

Ministère de la justice, M. Martin Feui l 
lée, député ; 

Ministère de l'intérieur ot des cultes , 
M. Conslans, député ; 

Ministère des finances, M. Wilson, dé
puté ; 

Ministère de l'instruction publique et des 
beaux-arts, M. Turf uet, député ; 

Ministère des travaux publics, M. Sadi-
Carnot, député ; 

Ministère de l'agriculture et du commer
ce, M. Girerd, député. 

« Le ministère actuel, s'écrie le Mot 
d'Ordre, est pour nos adversaires, les répu
blicains modérés, — un ministère de tran
sition ; pour les républicains révolut ion-
n a i r e s ^ e s t un ministère de répit. Sachons 
réparer le temps perdu et profiter du ré
pit : le salut de la Révolut ion sociale est à 
ce prix. Le ministère actuel, sans q u e cet 
excel lent M. de Freycinet s'en doute, y 
aura contribué, si nous savons être habiles 
nous aussi,si nous parvenons à nous orga
niser c o m m e se sont organisés les répu
blicains bourgeois , et si nous osons oppo-
ser,lorsque, la grande échéance sera venue , 
aux comités opportunistes, les comités 
opportunistes,?es comités révolutionnaires 
socialistes, v 

«La base d'opération du nouveau m i n i s 
tère est, au dire du Seleil,lrès circonscrite. 
Le centre gauche est rejeté en dehors de 
cette base et l'union républicaine n'entre 
pas franchement tout entière dans le cadre 
étroit où va se mouvoir ce ministère. » 

« L'amnistie plénière restera pour le ca
binet du 28 décembre l'écueil de l'avenir, 
comme l'article 7 va être pour lui l'écueil 
du présent. La première conséquence de 
son avènement , c'est la rupture définitive 
de l'union des gauches . Cette rupture était 
déjà très avancée. C'est lui qui l'aura c o n 
s o m m é e . » 

Le Figaro publie une longue étude de 
M. Bernard d'Harcourt, ancien ambassa
deur à Berne, sur t l e rôle diplomatique de 
M. Waddington . 

Le nouveau ministre des finances, M. 
Magnin, souffre de la goutte depuis quel 
que temps . Il n e prendra possession de son 
portefeuille que dans cinq jours. 

M. Cochery sera chargé de l'intérim du 
ministère des finances pendant la durée 
de l'indisposition de M. Magnin. 

On lit dans le Siècle : 
« Nous pouvons assurer que le nouveau 

ministre des travaux publics , M. Varroy, 
partage absolument les idées de M' de 
Freycinet en matière de travaux publ ics 
et de chemin de fer et, loin d'entraver l'oeu
vre commencée par son prédécesseur, il en 
pressera au contrnire l 'accomplissement. » 

M. Waddington. k qui M. de Freycinet 
avait offert l'ambassade de Londres, a re
fusé ce poste. Il remettra demain le service 

P e t i t * B o u r s e d u S9 D é c e m b r e . 
* 0/0 114,88, 80 83. — Italien 81,63, 55. — 

Turc 10, 10,07. — Banque Ottomane 523,75, 
524,37. — Egypte 6 0/0 «76,25, 277, S0. — 
Hongrois 86 1/8 1/16. — S a n s affaires. 

Dépêches Télégraphiques 
France^ 

Cannes, 29 décembre. 
La duchesse d'Edimbourg arrivera mer

credi . 
La duchesse logera à la vil la des Dunes , 

auprès de l'impératrice sa mère. Elle oc
cupera les appartements des dames -d'hon
neur, qui iront habiter la vil la Henri IV. 

On travaille à aménager les apparte
ments . 

I n d e s a n g l a i s e s 
"->lcutta, 2'J décembre. 

Une dépêche du général Koberts, en date 
du 26 décembre annonce que Sutkhak est 
réoccupé. Un fort dé tachement se mettra 
demain en marche pour attaquer Mir Bat-
cha, chef de la tribu des Kohistans. 

Le général Roberts constate que les per
tes totales des forces anglaises jusqu'au 26 
courant s'élèvent a 77 tués et 220 blessés . 

A l l e m a g n e 
Berlin, 29 décembre. 

Le traité de commerce germano belge,qui 
date du 22 mai 1863, a été prolongé aujour
d'hui jusqu'au 30 juin 1880, à l 'exclusion 
des articles 7 et 8, qui sont relatifs à cer
tains tarifs. 

L a c a t a s t r o p h e d e D u n d e e 
Londres, 29 décembre, soir. 

Les derniers rense ignements reçus de 
Dundee permettent d'évaluer approximati
vement , le chiffre des v ic t imes de l'acci
dent du chemin de fer au pont de la Tay,à 
environ quatre-vingts . Aucune personne 
n'a été sauvée. 

E s p a g n e 
Madrid, 29 décembre. 

Une dépêche officielle de Cuba, en date 
du 28 annonce que Péralta, d e u x autres 
ehefs et 46 insurgés s e sont rendus au c o m 
mandant en che f de Cuba. 

On attend pour demain la soumiss ion du 
colonel Fepia et de toute sa bande. 

A n g l e t e r r e 
Londres, 29 décembre, soir. 

A l'occasion d u soixante-dix ième anni
versaire de sa naissance, M. Gladstone a 
reçu aujourd'hui dos adresses de félicita
t ions ei de nombreux présents. 

M. Gladstone a invité à déjeuner u n e dé-
putat ien de Liverpool qui lui a présenté 
une eassatte magnifique. 

M. Gladstone après, avoir remercié la d é -
putation a prononcé u n grand discours 
dans lequel il a v ivement attaqué la polit i
que du gouvernement . . 

Londres, 29 décembre. 
Des avis de Capetown en date du 12 dé

cembre, portant qu'une nombreuse réu
nion des Bœers 'a e u lieu. 

Les bruits qui circulent font prévoir dos 
hostilités. Toutefois ces bruits méritent 
confirmation. 

T u r q u i e d ' E u r o ^ flggjsyf ~_^ 
Constantinople, 28 décembre 

Monkhtar-pâcha. a adressé a u x habitants 
de Plava et de Gussinié u n e proclamation 
dans laquelle il déclare que ces d e u x dis
tricts appartiennent désormais au Monté
négro. Le gouvernement ottoman, ajoute 
la proclamation accordera gratuitement aux 
habitants les m o y e n s de transport peur s s 
rendre dans les districts vois ins . Le gou
vernement concédera aussi des terrains 
appartenant a l'Etat, fournira des semences 
et pourvoira aux autres frais d'installation, 

c Ceux qui n'acceptent pas ces disposi
t ions paternelles d u sul tan, dit en termi
nant la proclamation, sont abandonnés à 
leur sort. » 

Dans u n télégramme qu'il a adressé au
jourd'hui à la Porte, Monktar-pachâ s ignale 
les disposit ions concil iantes des nabitants 
de Gusrihié' et exprime l'espoir d'un arran
gement favorable des questions pendantes. 

Constantinaple, 29 décembre. 
Relativement à l'affaire du misajoamlre 

Koelle, le chargé d'affaires d'Allemagne a 

CORRKrfPONOANCEFrNANCIKRB.DE LA BANQUE 
NATIONAL». ^CAPITAL 3 0 , 0 0 0 0 0 ) P R O P R I K -
TAIRB OU JOURNAL LA « BOURSE » 11 ROE 
LKI'KI KT1KR, PARIS. 

Bourse du 29 novembre 
La bourse n'a pas accueilli avec satisfaction 

la formation du nouveau ministère et nos ren
tes ont éprouve un mouvement de recul d'une 
certaine importance : le 3 0/0 reste à 81,30; le 
5 0/0 à 114,90 et l'amortissable a 83,67. Malgré 
l'amélioration de la situation monétaire, nous 
avons engagé nos lecteurs a ne pas se laisser 
entraînera prévoir des «ours trop élevés ; l'évé
nement justifie nos conseils; maisnous devons 
aujourd'hui aussi leur rappeler qu'il (est tou
jours dangereux de vendre des rentes en bais
se, surtout-quand ce mouvement est provoqué 
par un incident politique dont l'influence sera 
vite effacée. 

Les institutions de crédit ont conservé leur 
fermeté;.la Banque d'Escompte tait 817; la Ban
que Hypothécaire 686. L'émission des obliga
tions des cet établissement parait destinée à 
obtenir un vrai succès. La combinaison qui 
qui assure à Chaque titre un remboursement à 
1,000 fr. est de nature à être préférée à l'amor
tissement avec des lots qui ne favorise qu'un 
nombre très-limité de porteurs; la prime de 
520 fr. donne une grande latitude à la pins va
lue du titre. Le marché sur la Banque nationale 
est très ferme à <60: Le mobilier espagnol est 
bien tenu et les obligations recherchées. 

Faiblesse générale des fonds d'Etat étrangers, 
1 obligation unifiée d'Egypte exceptée qui finit 

T H K A T K E D E R O U B A I X , rue d u Fon-
tehoy. Direction : G. D B S C K A M P S . 

Jeudi 1er Janvier, spectacle offert aux 
d a m e s , une dame accompagnée d'un cava
lier ne paiera-pas; deux Dames ne paieront 
qu'une pTâcë. 

D o n <3éa*r d e B a z a n o u l ' a v e n t u r i e r 
e s p a g n o l , drame en 6 actes d u Théâtre de 
la Porté Saint-Martin, par MM. Dumanoir 
ot Dennery, 

L a B o n n e a u x C a m é l i a s , Vaudevil le 
en un acte, par M. Crémieux. 
ETJobin e t N a n e t t o , vaudevi l le en u n 

ac'e , par M. Clairville. 
Ordre du spectacle : 1» Jebin ; 2» Don 

César ; 3» La Bonne. 
Bureaux à 6 h. Rideau a # h 1/8. 

P R I X DES PLACES : Fauteuils de premiers 
galerie, 3 fr.; Fauteuils d'orchestre et pre
mière galerie, 2 fr.; Parquet e t Parterre, 
1 fr. 25; Deuxième galerie, 7» cent. 

Dimanche i janvier. — G a s p a r d o l e 
p ê c h e u r a u l e s B e l l e s d e n u i t , drame en 
G i c t e s . 

Jeudi 8 janvier 1880, au bénéfice de 
M. B r a s s e or. eVief-d'erchestre, L a R o m a n 
d'un J e u n * h o m m e p a u v r e , pièce en 7 
actes. 

I S L, A V I N E , Q C « , Membre du Con
sei l des Domaines de Russ ie . Direc
teur des Chemin* de fer du Donetz; 

le qomte de P O T J K T A L È S - O O R -
GLESB., C * , propriétaire. 

V e r s e m e n t s : 
/ èeof r. en «mfceriv*»!: 

ttfîn'fr- ) l * e > f r . ilarépertriiuon; 
«MIVIF. j , , » fr. dn'f»eM>2i%kr»f«*0; 

l f t * a - f r . d u t» » u 20 mai «.«•».-
Une bonification de »'• fr'.fler*'' accordée 

a u x actions entièreYnent libérées à la ré
partition. 

Le domaine du Donetz va être exploité 
SUT 9,00V hectares entItonrileoTatirUBique, 
par eau'e i p a t c h e m l n s t e f e r , a r e c l e Torga, 
la mer Noire et la mer d'Azow. 

t o n charbotr représente pr\is d* 6 0 mi l 
l i o n s de tonnes; ses filons de minerais plus 
de 3 d m i D i o n è de tonne*. -

La venté de toute sa production annuelle 
est assurée par l e s achats des chemins de 
1er ot du Gouvernement. Les calculs font 
ressortir u n e évaluation de bénéfice qui dé
passerait. • 5 0 % 

L e s d s m a a é u s e r e e t r e ç m e a 

Jeudi 8. Vendredi 9 et Samedi 11 Jairvierl880 
Au Siège de là Soeiéti ctlttUfii 'Miiatlur-

ffifue du Donetz, à Paris, 67, rue Saint-La
zare, 
I t chez tous ses Banquiers et Correspon

dants. 

Dès à présent on peut souscrire parvorres-
poniance. 

Les coupons à échéance d u I I janvier 
sont reçues en paiement, ainsi que les 
valeurs cotées. 

L'admission à la Cote sera demandée . 
20478 

BAIQUE HYPOTHÉCAIRE 
D E S F R A N C E 

Société anonyme au capital 400 millions 
de francs. 

S o u s c r i p t i o n P u b l i q u e 
Le Samedi 10 Janvier 1880 

1,200 .000 Obligations 
DB LA 

BANQUE HYPOTHÉCAIRE 
D E F B 4 \ C E 

VENTE AU PAIR 
de 16,000 Actions de 500 fr. 

DE LA 

Société Générale MéUlJiirgiqae 
n>XJ D O N E T 2 S 

[Russie Méridionale) 
Société anonyme Française, au capital de , 

12 m i l l i o n s do francs 
mviSB E N 34,000 ACTIONS D E 560 FRANCS 

Obligations de 1,000 Francs 
É l V t l S J S S A . - 4 - 8 0 I T » . -
Produisant 15 francs d'intérêt annuei , paya

bles les 10 février, 10 mai, 10 août et 10 
novembre. 

T o u s l e s t i t r é s s o n t r e m b o u r s é s 
à M I L L E f r a n c s 

Conformément au tableau d'amortissement 
« t i r a n t e * p a r mm 

a u x q u e l s r e n e e n r r o n t « e m a l e » 
« i t r e c . 

L e 1" T i r a g e a u r a l i e n l i e u l e 10 m a r s 
18S0 et le premier remboursement le 10 
avril suivant , et ainsi de suite tous les d e u x 
mois : 

L» prix d'émission est payable : 
»Ofranosonsouscr iv*nUe lOjanv ier l880 . 
4 0 — à la délivrance des titres. 
4 0 — le 10 juil let 1880. 
4 0 — le 10 janvier 1881. 
4 0 — le 10 juillet 1881. 
4 0 — le 10 janvier 1882. 
4 0 — le 10 jui l let 1882. 
4 0 — le 10 janvier 1883. 
4 0 — le 10 jui l let 1883. 
4 0 — le 10 janvier 1884. 
4 0 — le 10 juillet 188t. 
6 0 — le 10 janvier 1885. 

4 8 0 francs avec faculté d'anticipation par
tielle ou totale après la réparti
t ion. 1 

L e s t i t r e B p r o v i s o i r e s , l i b é r é s d e 
6 0 f r a n c s , s e r o n t a u p o r t e u r . 

Les-obligations définitives sont aa por
teur ou nominat ives , au choix des s o u s -

i cripteurs. 

Les titres définitifs seront m u n i s de cou
p o n s trimestriels de 3 fr. 76 a u x échéances 
des 10 février, 10 mai, 10 août et 10 novem-

• D r e - • 

T/>s ^ n p n n » , ainsi qnn le capital des t i 
tres remboursés , seront payés aux Caisses 

' des Etabl issements ci-après d é s i g n é s . 

On souscrit à Paris 
* Au siège de la B a n q u e H y p o t h é c a i r e d e 
I F r a n c e , 4 rue de la Paix; 
• A la SOCIÉTÉ G É N E S A L X D E CRÉDIT I N D U S -

TRISL HT COMMERCIAL, et à ses. Caisses 
I succursales; 

A la SOCIÉTÉ D E D É P Ô T S ET D B COMPTES 
I COURANTS; 
; Au CRÉDIT LTONNAIS et dans ses bureaux 

de quartier; 
A laSociÉTÉ(JÉMÉBALE, e t d a n s s e s bureaux 

de quartier; 
; A la SOCIÉTÉ FrNANCièwi D E PARIS; 

A la B A N Q U E D E PARIS-ET DES P A T S - B A S ; 
A la B A N Q U E D'ESCOMPTE D E P A R I S . 

Dans les départements et à Vétrem/er.-
A toutes l es Agences et Succursales desdites 

Sociétés 

Les souscriptions d'unités son t irréductibles. 

Répartition aussitôt après le 10janvierl880 

On peut , dès à présent, souscrire par 
correspondance, en envoyant )te> t r a m é e 
par obligation souscrite. 

L ' a d m i s s i o n i l a c o t a o f f i c i e l l e s e r a 
d e m a n d e * . 20479—2447 

Statuts eaez M* POTIER DE LA B E K T I I B U É R B , 
notaire à Paris. 

Siège Social : 67, rue Saint-Lazare, à Paris. 

CONSEIL D'ADMINISTRATION : 
M M . F R A N Ç O I S de N E T J F C H A T E A U , 

O. * , * , Inspecteur général dos Mi
nes, en retraite; 

le Marquis S B B R A S S L K R D E J O -
C A S , Conseiller général des Basses-
Alpes ; 

de B O t J T K O F F S K y , O m Conseil
ler d'Etat russe; 

S . GOHTERBJE, # , O «>, anc ien Di
recteur, do Caemins de fer français. 

le Vicomte D C G O M B E R T , *•<*',«. 
ancien Préfet. 

A . P G N S A R D , O * , Ingéaieùr Me%. 
tallnrgisté. Directeur de la S o c i é t é . 
UéUerale de Métallurgie; 

GÙOraDRUITAlDI 
mon, tf* tmimrmm,*, rua 

«•ai»* <• î i t r s t ^ l O e u t o , ^ 
t i t q M ^ i T t f f e a a 

, - r t » « m * ' w h i k 
EXHEIUMUE FUOWKorlUTE 

' X . a . t o o î t f f ; l t r . 3 Q 
• . i g t J - . h L ^ . i d ^ i : i a j i u . i . - t l m i j M J | p T E g 

POMMADE f OKTâlSf,rtpvUa wonnmw, le »rt • 7» 
O t U C E DE SAllïPAWEILLE F0#T»mE. ton»*»:* 

Oifitt ean* toutes /es Pâvm**»*. 
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